
S’écrire



Antoinette, la grand-mère Jean-Antoine, le grand-père

Antoine, le père Madeleine, la mère

James, le fils

Les Archives municipales de Lyon conservent les archives de la 
famille Morand, dans lesquelles se trouve un grand nombre de 
lettres : lettres d’amour, lettres de famille, lettres pour le travail, 
lettres du médecin, lettres de prison, lettres à l’Empereur même !
Ces archives nous renseignent sur la façon dont on s’écrivait à la 
fin du 18e siècle et au début du 19e siècle.

La famille 
Morand



Dès le 13e siècle, le courrier est assuré  
par les messagers de l’université.  Au 15e siècle,  

Louis XI crée des relais de poste pour le courrier royal. 
C’est à la fin du 16e siècle qu’apparaissent les premiers bureaux 

de poste. Les postes s’organisent au cours du 17e siècle,  
avec notamment le développement de relais de poste  

(pour changer de cheval) et de différentes routes postales.
En 1672 est créée la ferme générale des postes qui permet d’envoyer 

le courrier dans toute la France et les pays étrangers.
En 1760 est créée la petite poste de Paris qui permet la 
distribution du courrier intra-muros. La petite poste de 

Lyon est créée en 1777.
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A l’époque des Morand,  
 les lettres sont écrites à l’encre 

avec une plume sur une feuille. Celle-
ci est ensuite pliée pour former une 

enveloppe. La feuille est maintenue fermée 
par un sceau de cire. 

L’adresse est écrite au verso de la feuille.
A l’époque, il n’y avait pas de code postal, 

par contre, il y avait déjà  
des avis de passage !
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Voici ce qu’écrit James Morand à sa mère Madeleine, restée à Lyon, lors de son séjour à 
Grenoble chez sa grand-mère alors qu’il est enfant, en juillet 1802 :

« Je ne veux pas laisser fermer la lettre de mon papa sans y mettre aussi quelque chose pour 
toi et pour mes sœurs. Mon papa t’a sûrement dit que nous avions fait un bon voyage 
(que je regarde comme une petite promenade). En arrivant ici nous avons trouvé toute la 
famille chez ma bonne maman ils sont tous bien fâchés que tu n’aies pas pu venir aussi 
avec ma sœur. Je viens de rentrer j’avais été à la messe avec ma bonne maman. En arrivant 
ici j’ai été choqué de la vue de ces montagnes et comme toi je ne peux pas les sentir ce qu’il 
y a d’étonnant c’est qu’au pied de ces rochers incultes on trouve des terrains très cultivés. 
Adieu ma chère maman embrasse bien pour moi ma sœur dis lui que je lui écrirai souvent et 
sois assurée du sincère attachement de ton fils qui te chérit. »

 James Morand 
(AML, 14II/35)

Vue de Grenoble, rive gauche de l’Isère, lithographie de G. Engelmann (1788-1839),  AML, 14II/553E



Lyon, le 25 mars 2020  
 Cher Archibou,

Aujourd’hui j’ai découvert une terre inconnue : le placard de la cuisine.C’est un lieu obscur et terrifiant. Il est rempli de boites en verre, en métal, en carton et même en plastique. Certaines ont l’air amicales, elles s’appellent «sauce tomate», «spaghetti» ou «confiture» ; d’autres sont particulièrement effrayantes, elles s’appellent «haricots verts», «épinards» et même «flageolets» ! Je suis sûre que si on les ouvre des monstres gluants en sortent !Je me suis empressée de refermer le placard, en espérant très fort que ces monstres ne viennent pas m’attaquer pendant mon sommeil !!!!

  J’espère, mon cher Archibou, qu’Archirondelle ne t’embête pas trop et qu’elle ne prend pas toute la place dans le canapé.

   Je t’envoie des bises-hou-hou,      
      Archichouette

Pendant son confinement aux Archives, Archichouette 
a découvert la correspondance des Morand. Elle décide 
d’écrire à son oncle Archibou.
Toi aussi , imagine que tu découvres un endroit de ton 
logement comme si tu découvrais un pays étranger. Tu 
peux écrire à Archichouette (envoie lui tes lettres sur 
facebook @archivesdelyon), mais tu peux aussi envoyer 
des lettres à tes grands-parents, tes amis, ou tes voisins ! 

Lyon, le 25 mars 2020  
 Cher Archibou,
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